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Jeunes Chambres de commerce a Ames
“Se mieux connaître pour mieux s'entende”. — 
Réception à l'évêché. — Visite de plusieurs institutions.

Réunion à LaSarre des 
Anciens de Sudbury

“Se mieux connaître pour 
mieux s’entendre”. Telle semble 
être la devise des membres de 
nos Chambres de Commerce ca­
dettes de l’Abitibi qui multi­
plient les rencontres et les con­
tacts et profitent de toutes les 
occasions d’activer l’esprit de 
coopération économique qui les 
anime.

Dimanche dernier, des repré­
sentants de ces corps publics de 
Val d’Or, La Sarre, Macamic et 
Senneterre acceptaient l’invita­
tion de nos directeurs d’Amos et 
venaient faire la visite de nos 
édifices publics.

Les joyeux excursionnistes se 
rendirent d’abord au Palais de 
Justice où M. Arthur Caouette, 
gouverneur de la prison et M. 
Jules Trottier, son assistant fi­
rent les honneurs de la maison. 
On visita d’abord la grande et 
la petite cour, le greffe, las 
quartiers généraux de la Sûreté 
Provinciale pour passer ensuite 
à la belle construction moderne 
de la nouvelle prison.

Vint ensuite la visite de l’Eco­
le Normale en construction qui 
dresse la charpente en béton ar­
mé de ses six étages. M. Jean 
Caron étudiant en architecture, 
fils de l’architecte Louis Caron, 
des Trois-Rivières, servit 
de ucerone.

Un bref arrêt i "L*Abitibien­
ne", coopérative de consomma­
tion logée sous le même toit que 
le Cou voir coopératif nous valut 
une leçon élaborée d’esprit coo­
pératif, gréce aux explications 
de Me Albert Grenier, Protono­
taire, C. S. A., qui est un ex­
pert en la matière. De son cétc, 
M. J. Lachapelle nous a four­
nit toutes sortes de détail sur 
le couvoir dont il a la charge.

Le maître de l’ordre du jour 
avait gardé pour pièce de résis­
tance, la visite de l’évèche, du 
collège classique et du Foyer 
St-Joseph.

A l évéché S. Exc. Mgr De# 
marais a accueilli avec une 
sollicitude toute paternelle et a 
causé longuement avec chacun 
des excursionnistes. Guidés par 
M. l’abbé Bonin, directeur du 
Collège d’Amos, ils se sont 
rendus ensuite à l’immeuble 
du Théâtre Royal qui abrite 
le nouveau collège qui a 
été visité pièce par pièce. Son 
Excellence qui accompagnait 
toujours le groupe l’a ensuite 
conduit au Foyer St-Joseph, la 
maison des retraites fermées du 
nouveau diocèse. Tous les visi­
teurs ont vécu des heures d’un 
haut intérêt et puisé dans les 
informations fournies une tou le 
de renseignements des plus 
utiles.

Il était près de 7 heures quand 
tous te réunirent en agapes fra­
ternelles autour des tables du 
bauquet préparé à l’Hôtel "Par­
fait" 1ère avenue.

M. le maire Fridolin Simard 
ouvrit la série des discours en 
souhaitant à tous la plus cordia­

le bienvenue. Me Claude Bigué, 
président de la Chambre d’Amos 
présenta ensuite les autres ora­
teurs: MM. M. Fortin, président, 
de Senneterre, Gustave Garneau 
président de al d’Or, . Lainess, 
La Sarre et Bernard Cossette, 
Amos.

Après le banquet les visiteurs 
se rendirent à la place de la 
gare où la fanfare d’Amos les 
sérénada et où M. Conrad 
Drouin, leur souhaita "bon vo­
yage” au nom des musiciens et 
des citoyens d’Amos.

M. HOOVER CROIT 
EN LA VICTOIRE 
BRITANNIQUE

Philadelphie. — M. Herbert 
Hoover, ancien président des 
Etats-Unis, a déclaré que l’em­
pire britannique va éventuelle­
ment trompher “dans son hé­
roïque défense". Il ajouté qu’il 
était temps que les Etats-Unis 
commencent à penser aux me­
sures économiques qu’il leur 
faudra prendre contre ce qui 
surviendra après la présente 
guerre.

L’entrée des Etats-Unis en 
guerre mettrait le pays sous le 
contrôle d’une “dictature tota­
litaire" et détruirait tout es­
poir d’une économie libre pour 
une génération dans le monde, 
a ajouté M. Hoover.

M. Hoover adressait la paro­
le à l’occasion des fêtes du 
deuxième centenaire de la fon­
dation de Tuniversité de Penn­
sylvanie.

Comme on l’avait annoncé, 
les Anciens élèves du Collège 
du Sacré-Coeur, à Sudbury, ont 
eu leur réunion annuelle à La 
Sarre, dimanche, le 1er septem­
bre. Depuis quelques années la 
Section du Nord réunit ainsi les 
Anciens pour évoquer les sou­
venirs d’autrefois, renouer en­
tre ses membres les liens d’une 
solide amitié ainsi que pour ex­
primer la gratitude fidèlement 
gardée envers l’Alma Mater. 
Après Rouyn, Kirkland Lake et 
Timmins, c’était La Sarre qui 
devait recevoir, cette année, les 
Anciens de Surbury. Le comité 
composé du Dr. Gustave Rhe- 
ault, président, de M. Lucien 
Mercier, vice-président et de M. 
Donat Casaubon, secrétaire, 
avait tout mis en oeuvre pour 
faire de cette journée un grand 
succès. Malgré la température 
froide et pluvieuse leur souhait 
s’est réalisé.

Plus de 40 Anciens se sont 
rendus à La Sarre de plusieurs 
points du nord ontarien ou 
québécois. La section de Sud­
bury, pourtant assez éloignée, 
avait là une douzaine de repré­
sentants. L’invitation portait 
que les épouses des Anciens 
étaient aussi les bienvenues; un 
bon nombre de dames a ainsi 
contribué à la gaieté de cette 
journée. Voici les noms des per­
sonnes venues à cette réunion: 
de Rouyn, M. et Mme Donat 
Ducharme, M. le docteur et 
Mme Alphonse Boisvert, MM. 
Wilbrod Beauchamp, E. Brouil­
lard; de Kirkland Lake, M. et 
Mme Florian Poisson, M. L.-M. 
Champoux; d’Amos, M. le doc­

teur Florent Bacon, M. Z. Ba­
con, M. H. Gervais; de Mata- 
chewan, M. Josaphat Bergeron 
et son fils Fernand; de Maka- 
mik, M. et Mme Gaston Bou­
cher; de Timmins, M. et Mme 
Edouard LaSalle, M. et Mme 
Roger Courtemanche, M. et 
Mme Fernando Gauthier, M. et 
Mme Réal Lortie, M. Gilles Va- 
chon; do Malartic, M. Gérard 
Patenaude; de Sturgeon Falls, 
M. Jacques Michaud; de Hai- 
leybury, M. Georges Levert et 
ion frère, le R. P. Roméo Le­
vert, O.M.I., missionnaire dans 
la Saskatchewan; de Sudbury, 
M. l’abbé O. Campeau, M. et 
Mme Albert Serré, MM. Anto­
nio Michaud, André Joly, Fer­
nand Lapalme, Joseph Touri- 
gny, J.-B. Caven, Joseph La­
palme, Oscar Huneault, Elgé 
Cyr, Gilbert Laçasse; de La Sar­
re, M. le docteur et Mme Gus­
tave Rheault, M. et Mme Donat 
Casaubon, M. et Mme Henri 
Boisvert, MM. Lucien Mercier, 
Edouard Paquette et A. Tan­
guay. Une dizaine d’élèves ac­
tuels prirent aussi part à cette 
réunion.

M. le curé Lalonde avait ai­
mablement mis son église à la 
disposition du comité pour une 
messe spéciale. A 11 It 30, le 
K. P. Louis-Joseph Pouliot, S. 
J., aumônier général des An­
ciens célébra le saint sacrifice, 
tandis qu’un groupe d’élèves ac­
tuels cüantaient à l’orgue les 
vieux cantiques toujours si 
chers. Le R. P. Henri Gauthier, 
S. J., professeur depuis 2Ô ans 
au Collège du Sacré-Cœur, fit 
le sermon de circonstance, rap-
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pelant les deux grands psécep- 
tes de la justice et de la cha­
rité, jadis appris au collège et 
maintenant pratiqués dans la 
vie des Anciens.

A 2 heures, on se réunissait 
pour filer vers le chalet de M. 
Lucien Mercier. L’inclémence de 
la température ne permit pas 
d’y tenir l’assemblée régulière, 
ni de faire sur le lac Makamik 
la promenade organisée. Après 
s'être amusé et avoir chanté 
quelque temps on revint à l’Hô­
tel Paquette. C’est là qu’eut lieu 
le banquet présidé par M. le Dr 
Rheault, Maire de La Sarre. Les 
santés furent portées par les 
représentants de différentes vil­
les. Au Pape et au Roi, par M. 
Fernando Gauthier, de Tim­
mins; à l’Alma Mater, par M. 
Donat Ducharme de Rouyn; à 
la section du Nord, M. F. Pois­
son de Kirkland Lake; aux da­
mes, par M. Lucien Mercier de 
La Sarre. M. le Préeidrat invi­
ta encore quelques autres à par­
ler au nom de leur groupe: Il 
Oscar Huneault de Budbury, Il 
le docteur Florent Bacon, d’A­
mos. Le R. P. Levert dit tout le 
plaisir qu’il éprouvait de ran- 
eontrer un ai bents groupe d'a­
mis et Ht un appel en faveur de 
la revue trimeetrtelle, "Le 
Lien”. Le dernier orateur fut 
l'aumônier général la R. P. 
Pouliot, S. J., qui félicita les 
Anciens et les remercia au nom 
du Collège du Sacré-Cœur et 
les Invita 4 continuer de lui 
faire honneur.

Après le banquet, loi mes­
sieurs tinrent seuls leur assem­
blée régulière. Lee principaux 
points discutés furent ceux de 
la date et de l'endroit de la 
prochaine réunion. Rouyn fut 
choisi et l'on dévida de s'y 
réunir en 1941, le premier di­
manche d'août Las élections 
donnèrent le résultat suivant: 
Président, M. Donat Ducharme 
de Rouyn; vice-prèeident, If. 
Florian Poisson de Kirkland 
Lake; secrétaire, M. Wilbrod 
Beauchamp de Rouyn; les di­
recteurs: MM. Gérard Patenau­
de de Malartic, Donat Casaubon 
de LaSarre, Réal Lortie de Tim­
mins et Gaston Boucher de Ma­
kamik.

M. le docteur Boisvert pro­
posa un vote de remercie menti 
aux organisateurs de LaSarre 
pour leur splendide réception; 
U fut aussitôt approuvé à Tu- 
nam imité.

La soirée se poursuivit agré­
ablement: il y eut musique, 
chant, déclamations. Ici, l'on 
causait tout bonnement, là, on 
jouait une bonne pertio de brid­
ge. Peu à peu l'on es disperse 
et lundi malin, Isa derniers An­
ciens 4 partir quittaient 4 re­
gret LaSarre et leurs amis.

Des rencontrai comme celle- 
là sont de nature 4 faire du 
bien aux Anciens et eu collège 
qui lee a formée. Souhaitons 
que celles qui vont suivre seront 
aussi bien préparées et tous 
ceux qui n'ont pu se rendre 4 

(Suite à to page I)



f AGE 2 LA GAZETTE DU NORD MONTREAL, VENDREDI, 20 SEPTEMBRE 1940

Toujours délicieux

THÉ VERTttUM
HITLER SONGERAIT 
A L’INVASION 
DE L’AMERIQUE

Winnipeg. — M. Carl J. Ham 
bro, président du Parlement 
norvégien, est d’avis que les Al­
lemands songent à l’invasion du 
continent nord américain plu­
tôt qu’à s’emparer de l’Angle­
terre. Us s’attaqueraient à l’A­
mérique du nord par l'Islande.

M. Hambro bj :o ses conclu­
sions sur certaines observations: 
les Allemands ont construit de 
vastes aéroports dans le nord de 
la Norvège, ils ont sjisi des mil­
liers de navire? norvégiens et 
ils avaient fait plusieurs expé­
ditions au Groenland et en Is­
lande au cours des dernières 
années. Ce sont autant d’indica­
tions, dit M. Hambro, que Hitler 
songe à s’emparer de l’Améri­
que.

Il est faux, prétend M. Ham­
bro, que la Norvège ait été con­
quise grâce aux manoeuvres de 
la cinquième colonne. Ceux qui 
l’ont prétendu servaient la pro­
pagande allemand; dont le but 
était d’effrayer le? autres pays. 
Quand les Allemands envahirent 
notre pays, nos bat ter-es côtières 
coulèrent 70,000 tonnea de na­
vires et 25,000 nazis furent tués.
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Envoyez voir#remiwavec(•nu­
méro, U rang, (• nom aimi qu# 
l'unité dont I# soldat fait partit, 
outr*-m*r à SWEET CAPS, 
B. P. 6000, Montréal, P. O.

<1.00 envoie 300
cigarettes SWEET CAPORAL ou 

WINCHESTER, eu $1.00 enverra 
Mit 1 livre de tabac à pipe OLD 
VIRGINIA, Mit 1 livre de tabac 
SWEET CAPORAL HACHE FIN
(avec papiers Vogue) aux Cana­
diens qui font du service outre-mer 
dans la F.C.S.A. seulement.

^2e50 envoient IpOOO
cigarettes à un soldat ou à une unité.

CHEZ LES FERMIERES D’AMOS
L’assemblée mensuelle du 

Cercle des Fermières d’Amos a 
eu lieu mercredi après-midi, le 
4, sous la présidence de Mme 
Théodore Charrette, présidente 
Cette assemblée eut lieu au do­
micile de Mme Eugène Godon, 
membre du Cercle, ce qui don 
naît à la réunion un cachet d'in 
limité charmante. Mme Laval 
Goulet, secrétaire, occupait son 
poste.

“La bière rapporte des millions 
de dollars en impôts ... et les 
dollars sont exactement ce dont 
le gouvernement a besoin pour 
gagner la guerre.” ï!£)

m

Il y eut, au cours de cette as­
semblée, une démonstration de 
ertissage par Mme Jeffrey Thi­

bault, une lecture sur l’éduca- 
ion des enfants par Mme Ber- 
lard Cossette, bibliothécaire- 
ectrice, un concours de tabliers 

de fantaisie, un concours de pain 
blanc, un concoun de biscuits 
ît un concours de chaussettes 
pour hommes. Loi gagnantes fu­
rent Mlle Estelle Payeur, Mmes 
Eugène Godon, Bernard Cosset­
te et Jérôme Beaumier. Deux 
prix de présence furent offerts 
par Mme Johnny Frasetr et Mlle 
Maria Thibodeau.

Mme Emile Mattel entretint 
quelques instants les fermières 
de l’oeuvre diocésaine patroni- 
sée par Son Exc. Mgr Desma­
rais. Elle invita les fermières 
de la campagne comme cedes de 
la vide à collaborer a cette oeu­
vre qui consiste à aider les fa­
milier de colons pauvres du dio­
cèse t-n Icui fou-nuiaat du linge 
et des produits de b ferme. La 
plupart des dames présentés ont 
promis d'apporter quelque chose, 
en puissant da .i leur jardin ou 
dans l’armo.re à linge, afin d'ai­
der leurs soeurs des colonies.

DENTISTE
Dr FLORRNT BACON

B.A., L.C.D.

Aboi, P, Qui.
—A

MPEITEH

C.-M. DKSCHKNK8 
B. A.

m
c. p. tu AMOS

"LaBinttiéi Rtré'
«wim# at/àam«r 
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Les Jeunes Eleveurs de TAbitibi â la Ferme
Le Cercle de VUlemontel vainqueur. — Roger Boisvert 
conserve la plus haute note individuelle. — Gérard 

Harrison, vainqueur au concours oratoire.

La Ferme. — Le jeudi 12 sep­
tembre eurent lieu à La Ferme 
Saint-Viateur le concours ré­
gional d’expertise pour les Jeu­
nes Eleveurs de l’Abitibi et le 
concours oratoire.

Neuf cercles étaient représen­
tés chacun par une équipe de 
deux membres. Donc dix-huit 
membres étaient présents, dont 
15 garçons et 3 filles.

Le concours d’appréciation du 
bétail laitier commencé vers 11 
hres se termina à midi. M. Dio- 
nis Damphousse, B.S.A., profes­
seur à La Ferme et régisseur, 
jugea pour les vaches laitières, 
classe adulte MM. Damase Li­
moges, agronome de La Sarre, 
et Royal Larose, agronome de 
Duparquet, jugèrent pour les 
trois classes de jeunes bétails.

De 1 hre 30 à 4 hres, chaque 
membre de chaque cercle eut à 
répondre aux diverses questions 
posées par MM. les agronomes 
réunis en comités.

Puis ce fut le concours ora 
toire auquel prit part le meil­
leur représentant de chaque 
cercle. M. France Brien, agro­
nome d’Amos, agissait comme 
maitre-de-cérémonies. Les juges 
de ce concours furent le R. Père 
C.-H. Lesage, c.s.v., directeur de 
la ferme Saint-Viateur, M. J.- 
R. Gauthier, agronome régional 
de Makamik, et M. Dionis Dam­
phousse, professeur et régisseur 
de la ferme Saint-Viateur.

C’est ensuite que fut procla­
mé le résultat du concours d’ap­
préciation du bétail laitier. Voi­
ci par ordre de mérite: .

Cercles Points 
par équipe

VUlemontel 1309

Rorhebaucourt 937 

St-Mathicu 903

N.-D. Palmarolle 833

La Motte 

La Sarre

817

815

Membres

Benoit Lessard 
Roger Boisvert
Gérard Lemay 
Gérard Harrison
Romuald Pomerleau 
Robert Bouchard
Pierre Le Bel 
Olivier Mercier
Piere Ouellette 
Georgette ViUeneuve
René Pageau
Lucienne Bélanger

Points Classe 
Individuels

Stc*Jeanne d’Arc 704 Marie-Reine Perreault 
Geo -Etienne Trépanier

Ste-Germaine 
de Palmarolle
SI-Félix de 
Dalquier

Gilles Vachon 
624 L.-Ph. Audair

Julien Lefebvre 
596 Roland Moisan

513
526
500
437
493
410
367
466
371
346
390
425
284
420
377
347
218
378

2e
1er
3e
7e
4e

10e
14e
6e
5e

15c
lie
8e

16e
9e

13e
17e
16e
12e

Donc le cercle de VUlemontel 
est vainqueur avec un total de 
1039 points, et Roger Boisvert, 
élève de 2e année à l’Ecole d'A- 
griculture de La Ferme, arrive 
premier avec la note de 526

Concours oratoire. — Chaque 
concurrent avait la liberté de 
choisir son sujet. Le temps pour 
débiter son travail avait été fixé 
à cinq minutes. A noter que 
les travaux présentés furent 
bien préparés en général. Gé­
rard Harrison, du cercle de Ro­
che baucourt, fut proclamé vain­
queur. Void le résultat par or­
dre de mérite:

1er.—Gérard Harrison, Ro­
che baucourt, 89%.

2e.—Roger Boisvert, Ville- 
monlel, 88%.

3e.—Olivier Mercier. N.-D. de 
Palmarolle, 85%.

4e.—Pierre Ouellet, La Motte,
34%.

5e —Gea-Kt Trépanier, 8le- 
Jcannr d’Arc, 75%.

6c. —Lpctenno Bélanger, La 
Sarre, 74%.

7p —L-Ph Audair, Ste-Oer- 
mainc de Palmarolle, 73%.

8e —Romuald Pomerleau, St- 
M al hic u. 70%.

9e.—Rolland Moisan, St-Féllx 
de Dalquier, 65%.

MM. les agronomes prirent le 
dîner à la table des religieux. 
Etaient présents: M. Henri Gi­
rard, propagandiste fédéral, re­
présentant du Ministère fédé­
ral d*Agriculture; M. J.-R. Gau­
thier, agronome régional de Ma­
kamik, représentant du Ministè­
re provincial de l'Agriculture; 
MM. les agronomes France Bri­
en, Amos; La St-Yves, Dupuy; 
Damase Limoges. La Sarre; 
Royal Larose. Duparquet; Ar­
mand Roy, Barraute; Lucien 
Ruelland, Taschereau; D. Dam­
phousse, La Ferme.

Le R. P. Lesage. MM. Gau­
thier, Limoges, Larose, Dam­
phousse adressèrent tour à tour 
la parole, encourageant les Jeu­
nes Eleveurs à continuer leur 
beau travsil pour le développe­
ment de la science agricole dans 
leur milieu respectif. Un lunch 
servi "au bout du pouce" mit le 
point final à cette belle journée 
ensoleillée, et chacun retourna 
emportant de l’accueil de La 
Ferme le meilleur souvenir.

LES JAPONAIS 
S’EXCUSENT

Ottawa. — Une note adressée 
au ministère des affaires exté­
rieures du Canada exprime les 
“profonds regrets” du gouver­
nement japonais pour le bom­
bardement du vapeur canadien

“Empress of Asia”, survenu 
dans les eaux japonaises, le 14 
septembre dernier.

La note, datée du 16, répond 
aux représentations faites par 
le chargé d’affaires .canadien à 
Tokyo auprès des autorités ja­
ponaises.

Elle exprimait l’espoir que

l’incident résultant “entière­
ment d’une erreur d'apprécia­
tion visuelle” n’affecterait pas 
les relations amicales entre les 
deux pays.

Le navire ne subit que de 
légers dommages faits par une 
bombe aérienne, jetée acciden­
tellement.

7
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CONGOLEUM CANADA LIMITED 
S7M, ruo St-Patridi • Montréal

ANNE: **11 noua faut une carpette pour 
notre vivoirf mala avona-noua lea 
moyena . . .H

MANIE: “N’importe qui a lea moyena 
de ae payer une carpette Congoleum! 
Lea car pet tea Congoleum ne aont paa 
aeulement économique*, elle* aont 
auaai trèa facile* à garder propre*. 
Lea tache* a’eaauient aiaément et avec 
un cirage de temp* A autre, elle* con­
servent toute leur fraîcheur. Il n’eat 
paa même nécessaire de les clouer 
au plancher, car elle* reposent bien 
A plat aana aucune fixation!”

ANNE: “Mal* pourrai-je en trouver 
une qui s’harmonisera avec mes mura 
et mon ameublement?”

MANIE: “Tu trouveras ches le mar­
chand des dou raines de magnifique* 
combinaisons de couleur*, ainsi que 
Ica plu* chie patron* que l’on puisse 
voirT”

ANNE: “Alors allons voir aujourd'hui 
même le* nouveaux patron* Con­
goleum ! ”

N.B.—Et n'ouhHm pas, Mesdames, de 
eértyier la présence du Sceau Or fui 
assure une mtirfaetUm durable/

CARPETTES < ^5999
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CINEMA ROYAL - AMOS
22-23 SEPTEMBRE 1940

“ THE MAN THEY COULD NOT HANG ”
avec

Boris Karloff, Lornay Gray 

EN PROGRAMME DOUBLE

“ NORTH OF SHANGHAI”
avec

James Craig, Betty Furness 

24-25-26 SEPTEMBRE 1940

“TEMPETE SUR L’ASIE"
avec

Roger Duchesne, Madeleine Robinson 

27-28 SEPTEMBRE 1940

“ THE MAN IN THE IRON MASK ”
avec

Louis Hayward, Joan Bennett, Warren William, 
Joseph Schildkraut, Montagu Love, Miles Mander, 

Alan Haie et Walter Kingsford

20-30 SEPTEMBRE 1940

“EVERYTHING HAPPENS AT NIGHT”
avec

Sonja Henie, Ray Milland, Robert Cummings

La semaine au cinéma
Le dimanche 22 et le lundi 23 

septembre: “The Man They 
Could Not Hang*', avec Boris 
Karloff et Lorna Gray.

Drame horrifiant. Un savant 
est accusé de meurtre quand il 
a fait une expérience sur le 
coeur de l'un de ses élèves. La 
police l’arrête juste au moment 
où il va remettre le coeur en 
place et rendre la vie à ce pa­
tient nouveau genre. Une fois 
exécuté, le savant est ramené 
à la vie par l'un de ses assis­
tants et devient un vrai démon 
qui a juré de se venger du juge, 
de l'avocat de la poursuite et 
des jurés qui l’ont livré au 
bourreau.

Aussi en programme double: 
“North Of Shanghai", avec 
James Craig et Betty Fumess.

Une femme journaliste s'é­
prend d'un photographe avec 
qui elle s'allie pour amener l’ar­
restation d'une bande d'espions 
qui opèrent en Chine.

Le mardi 24, le mercredi 25 
et le jeudi 26: “Tempête sur 
l’Asie", avec Roger Duchesne! 
et Madeleine Robinson.

Drame politique et militaire 
qui a l’Asie pour théâtre. Le 
permis récemment accordé au 
Japon par le nouveau gouver­
nement français, de passer par 
l’Indo-Chine pour se rendre en 
Chine, donne à cet intéressant

i film un véritable regain d’actu­
alité.

Le vendredi 27 e tie samedi 
28 septembre: “The Man In The 
Iron Mask", avec Louis Hay­
ward, Warren William, Joseph 
Schildkraut, Joan Bennett, Alan 
Haie et Walter Kingsford.

"Le Masque de Fer", célèbre 
roman d'Alexandre Dumas re­
vient à l’écran avec une mise 
en scène particulièrement soi­
gnée et une distribution de pre­
mière force. D'après Dumas, un 
frère jumeau de Louis XIV se­
rait né quelques minutes avant 
lui et ce serait ce frère que 
Sa Majesté le Roi Soleil aurait 
condamné à l’emprisonnement 
et au port d'un masque le ren­
dant méconnaissable. Ce ro­
man historique donne une lar­
ge place à la légende et à l'ima­
gination.

Le dimanche 29 et le lundi 30 
septembre: “Everything Hap­
pens At Night", avec Sonja 
Henie, Ray Milland et Albert 
Cummings.

Deux journalistes poursui­
vent jusqu’en Suise un réfu­
gié politique. Ce dernier est ac­
compagné de sa fille dont le 
charme opère sur ces deux 
chercheurs de nouvelles. Le 
tout se passe dans un décor 
sportif et s’agrémente du pati­
nage de fantaisie de la célèbre 
Sonja Henie.

u CUISINE
Candiment de tomates

8 tomates de grosseur moyen­
ne (pelées et coupées en dés) 

1 piment vert, haché 
1 tasse de céleri haché 
1 petit oignon haché 
1 cuil. à soupe de sel 

Va tasse de sucre 
Va tasse de vinaigre 

1 .asse d’eau.
Mélangez ensemble les toma­

tes, le piment vert, le céleri et 
l'oignon. Combinez le sel, le su­
cre, le vinaigre et l’eau et versez 
sur les légumes. Faites refroidir 
pendant plusieurs heures pour 
que les saveurs se mélangent. 
Servez en cocktail ou avec de 
la viande. Suffisant pour huit 
ou douze personnes.

Farces

Pour deux tasses de spaghetti 
cuit ajoutez Vt tasse de fro­
mage râpé. Humectez de sauce 
Chili ou à la tomate et assai­
sonnez au goût. Ou 

1 tasse de miettes de pain ten­
dre

Va tasse de jambon, de veau ou 
de poulet émincé 

1 piment vert, sucré émincé
1 oeuf, bien battu
2 cuil. à soupe de beurre fondu 

Assaisonnez au goût.

Nous gagnerons la guerre. Il 
faut aussi gagner la paix. Sau­
vegardez vos économies en les 
plaçant dans les Certificats 
d'épargne de guerre.

TéL No 45 C. P. 99

Félix Allard
AVOCAT 

Edifice de:
GERMAIN & LAFRANCE 

Limitée
AMOS — QUE.

Savez-vous Pourquoi 
Vous Etes Constipé?

A certains Jours, n'ètes-vous paa 
dégoûté de tout, ne vous tentes- 
voua pas abattu, las, déprimé—à 
cause de votre constipation? 
Pourquoi ne pas chercher la 
vraie cause du mal?

Qu’avee-voua mangé dernière­
ment t Pain, viande, pommes de 
terre? Dans ce cas, ne cherche* 
pas plus loin. Vous souffrez 
probablement d'un manque de 
r,volume,,. Et "volume” ne signi­
fie pas abondance de nourriture 
mais le genre de nourriture In­
complètement assimilée qui laisse 
dans l'intestin une masse spon­
gieuse favorable & l'évacuation.

SI votre alimentation manque 
de "volume," la solution est un 
bol de croustillant Ail-Bran de 
Kellogg & déjeuner chaque Jour. 
Il contient le "volume0 néces­
saire et des vitamines Bi, le 
tonique Intestinal naturel.

Mangea du Ail-Bran chaque 
jour, buvez beaucoup d’eau, et 
devenez "régulier." Fabriqué en 
Canada par Kellogg. Chez tous 
les épiciers.

dÂtifiè ce que le 
Médecin a otdotuié

l
Ü'ïjL

Bon Eclairage Protège La Vue

EDISON
MAZDA

CANADIAN GENERAL ELECTRIC“-^1

APPEL AUX CANADIENS

ne «HUUIW JAMAIS
CequiéionM&tîpcwutm

NOS SOLDATS SACRIFIENT TOUT . . . leur foyer, leur famille, leurs 
amis, leur carrière. Sans y être forcés, mais animés par la fierté et le 
patriotisme, ils vont bravement affronter le danger et ils risquent leur 
▼ia pour une noble cause.
Ha se battent pour vous. On ne vous demande pas le sacrifice de votre 
via — mais vous pouvez aider à sauver celle des autres.
Ia Croix-Rouge, de tradition glorieuse, poursuivant un but élevé, a be- 
•oln de votre aide pour opposer aux chars d’assaut des ambulances, pour 
répondre aux bombes par des lits, aux horreurs par des hôpitaux, à la 
cruauté par la charité.
Voudrions-nous être moins généreux que nos soldats? Nous pouvons 
leur témoigner notre gratitude et notre admiration par l’entremise de la 
Croix-Rouge.

UCROOHMNICE^CAN ADI EN NI
.. .HeaâtTètcaHT’/

OR IEMÂHE
l,RB8EHCI
*5,000.000
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Le programme du congrès 
des bonnes routes

Le programme qui a été pré­
paré à l’occasion du congrès 
spécial de temps de guerre de 
l’Association canadienne des 
bonnes routes au Château Fron­
tenac, Québec, les 22, 23 et 24 
octobre prochain, indique que 
les motifs qui ont poussé les 
directeurs à convoquer cette ré- 
•aÿeuigqa op xubabj; sai ja sai 
-ibjîiiui sjiieaedajd sai jnopns 
apaegai inb aa ua sa}noj,puej3 
sap uoi;ejoiiauie(i ap ;uaui 
-aiediouud ejaiiej; X uq ’saaj 
-nosip ;uauiasnaiînuiui }a luatu 
-an3uoi ^uoaas ajeiaads uoiun

L’an dernier, on avait fait 
des préparatifs pour la tenue 
du 25e congrès annuel de l’As­
sociation canadienne des bonnes 
routes, qui a des ramifications 
dans tout le Dominion. Cet or­
ganisme n’a aucun but commer­
cial et est exempt de toute par- 
tisannerie. Lorsque survint la 
déclaration de guerre, on a 
pensé alors que les ministres 
provinciaux et leur personnel 
d’ingénieurs pourraient être ap­
pelés à remplir des devoirs spé­
ciaux qui les empêcheraient 
d’assister au congrès.

Depuis cette date, l’extrême 
importance des routes modernes 
dans les préparatifs militaires 
pour le mouvement des troupes, 
des unités mécanisées, du maté­
riel de guerre et des vivres a 
été amplement démontrée par 
les incidents survenus dans les 
pays d’Europe. Conscients de ce 
fait, les ministres de la Voirie 
et des Travaux publics de toutes 
les provinces canadiennes, après 
consultation avec leurs collè­
gues du cabinet, ont décidé qu’il 
était important de tenir, sans 
délai, une réunion des meil­
leurs ingénieurs de la voirie du 
Dominion pour discuter avec des 
experts américains les meilleurs 
moyens à prendre pour rendre 
les routes canadiennes capables 
de suporter l’effort énorme que 
demande le mouvement de 
lourds chars d’assaut et des ra­
pides unités mécanisées.

C’est avec ce but en vue que 
le commissaire des routes du 
gouvernement des Etats-Unis, 
M. Thomas-H. MacDonald, de 
Washington, a accepté l’invita­
tion d’adresser la parole aux 
délégués pour expliquer en dé­
tail ce qui a été fait et ce que 
l’on projette de faire pour pré­
parer les routes de la républi­
que américaine à toute éventua­
lité.

Des “super-routes” comme il 
en existe dans certains pays 
d’Europe et dans diverses par­
ties du continent nord-améri­
cain sont considérées comme 
essentielles et une bonne partie 
de la somme de $327,000,000 
que le Congrès américain a vo­
tée sera consacrée à l’amélio­
ration des routes dans toutes 
les régions stratégiques.

Le capitaine Arthur-W. 
Brandt, surintendant des tra­
vaux publics dans l'Etat de 
New-York, traitera de la néces­
sité de coopération internatio­
nale et de collaboration dans les 
préparatifs de défense du con­
tinent. M. H.-E. Sargent, com­
missaire des routes de l'Etat du 
Vermont, traitera également de 
ce sujet, de même que M. H.-G. 
Sours, président de l’American 
Road Builders' Association, de 
Columbus, Ohio.

L’hon. T.-B. McQuesten, mi­
nistre de la voirie de la provin­
ce d’Ontario, prononcera une al­
locution sur l'importance pour

les divers gouvernements de 
s’entendre sur l’élaboration 
d’un programme uniforme de 
construction routière après la 
guerre, comme travaux remé­
diateurs à l’état de choses qui 
pourra alors exister. La discus­
sion de ce sujet mettra sur le 
tapis la question de la partici­
pation fédérale à cette tâche 
de trouver du travail pour les 
soldats démobilisés et pour ceux 
qui n’auront plus d’emploi dans 
les fabriques de munitions. M. 
R.-M. Smith, sous-ministre de 
la voirie d’Ontario, appuiera sur 
l’importance d’étudier longue­
ment et minutieusement ces 
projets, et son discours sera in­
titulé: “H faut prévoir aujour­
d’hui les exigences du lende­
main.”

On abordera aussi la question 
de construction routière com­
me travaux de chômage. L’hon. 
T.-D. Bouchard, ministre de la 
voirie de la province de Qué­
bec, sur l’invitation duquel le 
congrès se tient dans la Vieille 
Capitale, parlera sur ce sujet 
dans lequel il est très versé. 
M. Ernest-H. Gohier, ingénieur 
en chef du ministère de la voi­
rie du Québec, prononcera une 
causerie sur les problèmes de 
droit de passage. M. J.-P. Bic- 
kell, registraire des véhicules- 
moteurs de la povince d'Onta­
rio, présentera à un comité 
formé de la dernière conférence 
interprovinciale, un rapport sur 
les règlements uniformes de la 
loi des véhicules-moteurs; M. 
J.-O. Martineau, ingénieur en 
chef adjoint de la voirie du 
Québec, parlera de la question 
des signaux routiers, et M. R.- 
W. McColough, sous-ministre de 
la voirie de la Nouvelle-Ecosse, 
traitera de la stabilisation rou­
tière, et des propriétés relatives 
des routes en béton, en bitume 
et en asphalte.

CONTRAT ACCORDE 
AU PLUS BAS 
SOUMISSIONNAIRE

Le Ministère des Mines vient 
d’accorder à la Société d’Entre- 
prises Générales Limité le con­
trat de la construction de la 
section 0 à 15 du chemin de 
Scnneterre au Lac Madeleine 
au prix de $44,228.96.

Ce contrat a été octroyé au 
plus bas soumissionnaire si l’on 
en juge par la liste suivante:

La Société d’Entreprises Gé­
nérales: $44,228.96;

John Drapeau: $45,133.29;
Cie de Construction Carnit 

Liée: $52,174.62;
J.-B. Boutin: $55,372.97;
Simard St Michaud: $56,- 

501.57;
J.-A. Rouleau: $64,923.37;
Duchesne St Nault: $65,390.78;
Donat Gélinas: $67,247.90;
Faquin Construction Co. Ltd: 

$67,370.78.

Nous gagnerons la guerre. Il 

faut aussi gagner la paix. Sau­

vegardes vos économies en les 

plaçant dans les Certificats 

d'épargne de guerre.
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• L'étiquette Pen mont o gagné la confiance de 
centaine! de mille de Canadien» parce qu'elle ne 
se trouve que sur des sous-vêtements de qualité 
supérieure et uniforme. Les Sous-Vêtements 
Penmans "ZI" sont un choix populaire parce 
qu'ils sont chauds sans être lourds ot qu'ils 
absorbent rapidement l'humidité du corps. Grèce 
à leur coupe experte et soignée, les Penmans 
assurent la liberté de mouvements dans n'importe 
quelle position. L'étiquette Penmans, bien en­
tendu, vous garantit un long usage et un prix 
économique.

$• font an Gilaf at Colafan at Combinai­
sons, y compris la modèla papuloira NuCvt.

$jW$-VI!IMIN!S P0UK HOMMiS lî GARÇONS

L’UNIFORME QUE PORTAIT LB OAI HUSSARD VERS 1IS0

LA BIÈRE QUE VOTRE A R R ife R E - Q R A ND ■ PE RE BUVAIT
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- V-

1
* ^ : y



PAGF 6 LA GAZETTE DU NORD MONTREAL, VENDREDI, 20 SEPTEMBRE 1»4«

ir—ima

Songez-Vous 
« une Laveuse?

Rtgwdo cm

TRAITS I I I

I

U NOUVELLE

|s,

■mM.

THERMO 
DE CONNOR

♦ DESSIN MODERNE
La plus belle laveuse feuMli

♦ COULEURS 
ATTRAYANTES

♦ ESSOREUSE 
AUTOMATIQUE
fépeSaseerdle'lîJe^

♦ GARANTIE DE 4 ANS
La^j4iii leufue ai le i

♦ CUVE THERMO BREVETEE 
MeioMant le cbeleui 4e l'eee 
le frelcbeur 4e le celelee.

♦ CONDITIONS PAOLfl 
Veut le MVRi evee vue

Vcycs-Uc
M|*Nfd'lNMl

cbee

I. B. BOUTIN
1ère Avenue Amoe

Hotel Godard
EAU COURANTE

Matelas A tateruee

Annonciation
Via Mt-Laurier

Notes sociales
Me Félix Allard, M. A . L., 

est présentement retenu au Pa­
lais devant la Cour d’Assises où 
il plaide plusieurs causes im­
portantes. M. et Mme L. T. B. 
De Grosbois et leur fille Made­
leine sont de retour d’un voya­
ge à Montréal.

« « *

Mlle Jeanne Ouimet, de Mon­
tréal est actuellement à Amos, 
l’invitée de Mlle Madeleine de 
Grosbois.

* * *

M. le docteur et Mme J. Privé 
ont laissé Amos pour passer.un 
mois à Makamik.

* a «
M. V.-E. Létoumeau est de 

retour d’un voyage à Montréal, 
St-Hilaire et Beloeil.

* * ♦

M. et Mme Clément Filia- 
trault de La Sarre, accompagnés 
de Madame Paul Dumont et de

"L’ABITIBI, PAYS DE 
COLONISATION”

Tel est le titre de la confé­
rence que donnera M. l’abbé 
Albert Morasse, missionnaire- 
colonisateur pour l’abitibi, à 
Montréal, le 26 septembre pro­
chain, au poste C.B.F. (Radio- 
Canada), à 1 h. 30 p. m., (heu­
re d’été).

Nos radiophiles seront sûre­
ment aux écoutes pour capter 
une voix de "Chez Nous”.

son fils Richard, a\issi de La 
Sarre étaient de .passage à 
Amos, mardi dernier.

* * *

MM. Clément Déry, Paul La­
çasse, Paul Dumont, A. Audet 
et Gabriel Lainesse représen­
taient la Chambre de Commerce 
de La Sarre, dimanche lors de la 
visite de nos édifices publics.

* * *

M. et Mme Georges Blais ainsi 
que M. Julien Dumont passent 
la semaine dans la métropole.

* * *

Madame Rosaire Gagnon, de la 
Mine-Ecole, était de passage à 
Amos mercredi.

* * *

M. Louis Gamache, de Tas­
chereau, a passé quelques jours 
en notre ville par affaires, la se­
maine dernière.

Le dimanche 15 septembre 
dernier, en la cathédrale d’A- 
mos, M. l’abbé Rosaire Léves­
que a baptisé Juseph-Emery- 
Daniel, fils de M. et Madame 
Lionel Parent, d’Amos. Parrain 
et marraine: M. et Mme Emery 
Sicard, cousins de l’enfant; por­
teuse: Mlle Gilberte Lefebvre, 
G.-M.

GANDHI SE MONTRE 
CONCILIANT

Sa campagne de 
désobéissance civile 
ne nuira pas à l’effort 
de guerre anglais

Bombay. — Le mahatma 
Gandhi, de nouveau le leader 
indiscutable du mouvement na­
tionaliste hindou, a accepté de 
diriger une campagne de résis­
tance passive contre la Grande- 
Bretagne, mais à la condition 
que cette campagne ne nuise en 
rien à l’effort de guerre des 
Britanniques. Le vieux chef est 
parti de Wharda, aujourd’hui, 
pour aller rencontrer le vice- 
roi de l’Inde, le marquis de 
Linlithgow. Avant son départ, 
il a recommandé à ses partisans 
de faire preuve de beaucoup de 
discipline. Gandhi entend ob­
tenir du vice-roi la permission 
de prêcher dans l’Inde la résis­
tance passive à la Grande-Bre­
tagne et la non-participation à 
la guerre.

Le congrès nationaliste est 
déterminé à ne pas embarrasser 
la Grande-Bretagne dans son 
conflit contre le Reich, mais il 
ne veut pas, d’autre part, que 
l’Inde participe aux hostilités. 
Il a invité Gandhi à prendre la 
direction de “toute action qui 
sera jugée nécessaire’’.

Dans une interview qu’il a 
accordée à la presse, Grandhi 
a dit: “Parce que le congrès 
nationaliste est opposé à toute 
violence, c’était une nécessité 
vitale pour lui de ne pas s'iden­
tifier à une guerre. Mon désir 
de ne pas embarrasser la Gran­
de-Bretagne est donc limité. 
Notre désobéissance civile sera 
aussi restreinte que possible. 
Nous n’userons que de la liberté 
de parole, à la condition qu’il 
ne se produise aucune violence.”

Gandhi a indiqué qu'il ne 
voulait pas d’une victoire du 
nazisme. Il a ajouté: “Ce qui 
me terrifie c’est que, du train 
où vont présentement les cho­
ses, la défaite du nazisme ne 
sera amenée qu’à un prix très 
élevé. Il faudra le détruire, en 
effet, par un super-nazisme. Il 
n’y a pas moyen de sortir de là.”

M. J.-P. LALONDE 
FETE PAR SES AMIS

soyez fort

NAISSANCE

PECHEURS

Cl PRODUIT SI RICOMMANOI 
D’UNI IXPillINCI DI 141 ANS

MAISON r o n d i i

Les nombreux amis de M. 
Jean-Paul Lalonde, ingénieur 
civil, se sont réunis samedi soir 
dernier, à Amos, à l’Immeuble 
du Ministère de la Voirie, pour 
lui offrir leurs meilleurs voeux 
à l’occasion de son prochain ma­
riage avec Mlle Irène Lalonde, 
de cette ville.

La réunion était sous la pré­
sidence de M. Marcel Laçasse, 
I. C. ingénieur divisionnaire du 
Département de la Voirie. Au 
cours d'une soirée marquée de 
la plus franche gaieté, on pré­
senta'au héros de la fête une 
bourse substantielle.

AN 1695

Rcomb & La Sarre...
(Suite 4e la page 1)

LaSarre en ce 1er septembre 
1040 devraient dés maintenant 
décider d'être à celle de Rouyn, 
le 3 août 1041.

Wllkrud Beauchamp,
secrétaire.

Tous les Anciens de la sec­
tion du nord qui n'ont pu as­
sister à cette réunion, sont priés 
de me faire parvenir leur con­
tribution annuelle de cinquante 
sous; cependant le papier-mon­
naie sera accepté.

:umcur/ void I* régal 
qutvoussHcndiul

Wr5

meat 
son prix.

TRUMP
AUJOURD’HUI
Les voilà — en gran­
deur nature! Valant 
dix sous chacun pour 
le prix de 2 pour 5 
sous... Le cigare le 
plus récent, vendu 
par millions depuis 
son apparition au 
Canada.
Essayez un Trump 
pour sa douceur 
moelleuse ... son 
arôme déliait . . . 
pour son goût et son

Girfum de véritable 
avane, son agré- 

, et pour

Garantir
Noua gu- 
rantiuoM 

que ce* ci-

Sire* ven­
us au* 
jourd ' bui 

deux pour 
cinq août 
contien­

nent de la 
filace Havane de la même 
qualité que cell* utiliaét 
dans le* dgarcs de plui 
haut* prix, mélangée avec 
des ubac* fin* importé»

La cuisine
POMMES EN GELEE

Laver, couper en quartiers, 
vider et peler des pommes aci­
des canadiennes, couper en huit 
morceaux, faire cuire jusqu'à ce 
qu'elles soient claires dans un 
sirop fait de sucre et d’eau. Met­
tre sur un plat pour égoutter. 
Faire de la gelée de citron en 
se servant du sirop dans lequel 
les pommes ont été cuites, dans 
les proportions suivantes:

2 c. à soupe de gélatine gra­
nulée;
M tasse d’eau froide;
2 tasses d'eau bouillante;
1 tasse de sucre;
Ecorce de citron;
M tasse de jus de citron.
Humecter le moule (ou des 

moules séparés si on le désire), 
y verser un peu de gelée et 
laisser reposer jusqu’à ce qu'elle 
soit à peu près prise. Y mettre 
les pommes et verser de la ge­
lée pour remplir à peu près le 
moule, faire refroidir, sortir du 
moule et servir avec de la crè­
me et du sucre.

Peurquoi travailler pour un 
autre ?

•tffart A h—♦ m Nnim* 4a N Ma 
•a i»lm Dali tvalr baaaa aeeav«Ma 
al Jaatr 4'aaa asaaUaaU ripafUM. «Ira 
4la>aa< 4 IravaUlar I hamraa fax >aw

tin, («a

üa atila» Uartv ta- 

M—laéal. r. Q."
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ma 4a aaanaar* 4a II 4 M aa* Pêêê»- 
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Appel aux hommes de certaines dasses en vue de 
l’examen médical, et, s'ils sont aptes au service, 
d’une période d’instruction de 30 jours, au Canada 

ou dans les eaux territoriales du pays.

PROCLAMATION
ATHLONE CANADA

[L.S.]
GEORGE SIX, par la Grâce de Dieu, de Grande-Bretagne, d’Irlande et des 

Territoires britanniques au delà des mers, Défenseur de la Foi, Empereur 
des Indes

A tous ceux à qui les présentes parviendront ou qu’icelles pourront de quel­
que manière concerner,—Salut:

PROCLAMATION
E. MIALL,

Sous-ministre intérimaire 
de la Justice, Canada

^^TTENDU que la Loi de 1940 sur la mobilisa­
tion des ressources nationales stipule que 

le Gouverneur en conseil peut, à l’occasion, 
édicter des arrêtés et règlements ordonnant à des personnes de se mettre, avec 
leurs services et leurs biens, à la disposition de Sa Majesté pour le compte du 
Canada, et pour l’emploi à l’intérieur du Canada ou de ses eaux territoriales, 
selon qu’il peut être jugé nécessaire ou opportun pour garantir la sécurité pu­
blique, pour assurer la défense du Canada, le maintien de l’ordre public ou la 
poursuite efficace de la guerre, ou pour maintenir les fournitures ou services 
essentiels à la vie de la collectivité:

Et attendu qu’en vertu des pouvoirs qui y sont contenus et des disposi­
tions de la Loi des mesures de guerre, Notre Gouverneur en cons», a, le 
vingt-septième jour d’août 1940, édicté des règlements prévoyant un système 
pour appeler les hommes afin de subir l’instruction militaire à l’intérieur du 
Canada et de ses eaux territoriales, ces règlements étant connus sous le nom de 
Règlements de 1940 sur les services nationaux de guerre.

Et attendu qu’en vertu et en conformité desdits règlements, il a été 
décidé d’appeler pour subir l’instruction militaire, tel que précité, tout sujet 
britannique du sexe masculin, qui habituellement réside ou a résidé au Canada 
à toute époque postérieure au premier jour de septembre 1939 et qui, au 
premier jour de juillet 1940, avait atteint l'âge de vingt et un ans, mais qui, à 
cette date, n’avait pas encore atteint l’âge de vingt-deux ans ou qui avnit 
atteint l’â^e de vingt-deux ans, mais qui, à cette date, n'avait pas encore atteint 
l’âge de vingt-trois ans, ou qui avait atteint l'âge de vingt-trois ans. mais qui, à 
cette date, n'avait pas encore atteint l'âge de vingt-quatre ans ou qui avait 
atteint l'âge de vingt quatre ans, mais qui, à cette date, n’avait pas encore 
atteint l'âge de vingt-cinq ans, et qui, le quinzième iour de juillet 1940. était 
célibataire ou veuf sans enfants:

Sachez donc maintenant qu'en conformité de la Loi de 1940 sur la 
mobilisation des ressources nationales et de la Loi des mesures de guerre 
et en vertu et en conformité des Règlements de 1940 sur les services nationaux 
de guerre, promulgués sous le régime des dispositions desdites lois, Nous appe 
Ions par les présentes les classes précitées, pour subir l'examen médical ainsi 
que l’instruction militaire pendant une période de trente jours, â l'intérieur du 
Canada ou de ses eaux territoriales, et se présenter aux endroits, aux autorités 
ou personnes, ainsi qu'aux époques et de la façon qui pourront leur être 
indiqués par un registraire de division d'une division administrative, nommé 
par le Gouverneur en conseil conformément aux règlements précités

De ce qui precede. Nos féaux sujets et tous ceux que les présentes peu­
vent concerner sont par les présentes requis de prendre connaissance
En foi de quoi, Nous avons fait émettre Nos présentes Lettres Patentes et à 

icelles fait apposer le Grand Sceau du Canada Témoin: Notre cher 
Oncle, Notre très fidèle et très aimé Cousin et Conseille!, Alexandre 
Auguste Frédéric Georges, Comte d'Athlone, Chevalier de Notre Ordre 
très noble de la Jarretière, Membre de Notre très honorable Conseil privé. 
Chevalier grand-croix de Notre Ordre très honorable du Bain, Grand 
Maître de Notre Ordre très distingué de Saint Michel et de Saint Georges. 
Chevalier grand-croix de Notre Ordre royal de Victoria. Compagnon de 
Notre Ordre du Service distingué. Colonel de Notre Armée (retraité), 
ayant le grade honorifique de Major Général, un de Nos Aides de camp 
personnels. Gouverneur Général et Commandant en chef de Notre 
Dominion du Canada

En notre moiel ou Gouvernement, en Notre cité d'Ottawa, ce onzième jour 
de septembre en l'an de grâce mil neuf cent quarante, le quatrième de 
Notre Régne

Par ordre, K.-H COLEMAN Sou»’Secrétait* WEtat

Publiée bénévolement à l'intention des 
intéressés d'ordre de

Le UmU ei-dasaus est la refrroduatien ttituelU 4a * J AMIS O.^OARDINW
la fToelamotton publié» dama la Casâtt» 4a Canada, *"H*a miSarvHa» m Guana.
Na tt. Kwira, Vol. UXXIV. U 1S oaptambe» 1940. 0*awm

POSSIBILITE 
D’ALUANCE ENTRE 
L’AXE ET L’ESPAGNE

Berlin. — Dans les milieux 
bien informés de la capitale al­
lemande, on dit que les conver­
sations qu’aura, ces jours-ci, à 
Rome, le ministre du Reich aux 
affaires étrangères, M. Joachim 
von Ribbentrop, avec Mussolini 
et le comte Galeazzo Ciano, au­
ront pour résultat "des actes et 
non pas de simples paroles”. On 
laisse entendre, d’autre part, qye 
ces entretiens, auxquels on atta­
che beaucoup d’importance, por­
teront surtout sur l’Espagne et 
sur l’Egypte.

M. von Ribbentrop est parti 
de Berlin, cet après-midi. On a 
appris qu’à son retour il rever­
rait M. Ramon Serraro Suner, 
leader espagnol et beau-frère du 
général Francisco Franco, qui 
est en visite ici.

Des porte-paroles nazis, cau­
sant de la visite de von Ribben­
trop à Rome avec des corres­
pondants de presse étrangers, 
ont aussi dit, à mots couverts, 
que la transaction par laquelle 
les Etats-Unis ont récemment 
cédé à la Grande-Bretagne de 
vieux destroyers en échange de 
bases navales serait étudiée à 
Rome.

On dit encore à Berlin que 
pour sa collaboration avec l'axe 
italo-allemand l’Espagne se ver­
ra donner, une fois la guerre fi­
nie, l’ile française de Madagas­
car. On ajoute à ce sujet que les 
conversations de Rome peuvent 
conduire à une alliance formelle 
de l'Espagne avec l’Allemagne et 
l'Italie.
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AUX ASSISES CRIMINELLES D AMOS
Dix accusés out subi leur procès. — Acquittements, 

Sentences suspendues et condamnations.

En moins de sept jours, la 
Cour du Banc du Roi, présidée 
par Thon, juge Boulanger, a 
abattu beaucoup d’ouvrage.

Dix prévenus ont déjà subi 
leur procès et reçu leur sen­
tence.

Elz. Ouellet, un jeune pho­
tographe amateur a été con­
damné à un mois de prison pour 
avoir reproduit sur son film 
une scène plastique du Para­
dis Terrestre. Une jeune fille 
du monde interlope de Rouyn a 
servi de modèle à l’accusé et a 
choisi les bords enchanteurs du 
Lac Dufault comme décors et

fond de scène. Cette Eve nou­
velle déjà condamnée réfléchit 
aux dangers de mener une vie 
trop “décolletée”.

Alfred Daniel, fils, de Lau­
nay, accusé de bestialité, a été 
acquitté honorablement par 
MM. les jurés du crime que la 
Justice lui reprochait.

G. Jalbert, de Taschereau, ac­
cusé d’une offense grave contre 
une jeune fille de moins de 14 
ans a été trouvé coupable d’une 
offense mineure et recommandé 
à la clémence de la Cour par les 
jurés. Prenant en considération 
la preuve entendue et cette der­

nière recommandation, Thon, 
juge Boulanger l’a condamné 
à 15 jours de prison.

Pierre Stanulis, de Berry, 
avait loué un bicycle et en avait 
payé le loyer d’avance. Cepen­
dant le propriétaire du vélo 
l’avait fait arrêter en consta­
tant qu’il prenait du temps à le 
ramener. Le président du tri­
bunal a demandé aux jurés de 
rendre un verdict d’acquitte­
ment, en face de la preuve dé­
montrant la bonne foi de l’ac­
cusé qui lors de son arrestation 
offrait de payer la balance de 
location due. Stanulis a repris 
le chemin de son domicile en 
toute liberté après un procès 
qui n’a duré que 12 minutes.

Trouvé coupable de grossière 
indécence, un nommé Pierre

Turcotte de La Sarre a été 
condamné à trois mois de pri­
son.

Deux jeunes gens de Maka- 
mik et St-Janvier ont plaidé 
coupable à l’accusation de vo 
avec effraction et ont été con­
damnés au temps fait en prison. 
Ce sont MM. A. Langevin et A. 
Chartier.

Lundmark, Mclsaac et McNeil, 
de Malartic ont plaidé coupa­
ble à l’accusation de lésions 
corporelles graves et ont vu le 
juge suspendre leur sentence. 
D’ici là ils dédommageront la 
victime qu’ils ont assaillie et 
joindront les forces expédition­
naires canadiennes comme de­
puis longtemps ils en ont expri­
mé le désir.

La Cour s’est ajournée same­

di après-midi jusqu’à mardi 
matin alors que l’on procédera à 
l’audition des témoins dans la 
cause du Roi vs Blais, accusé 
d’avoir conduit une automobile 
avec négligence criminelle.

Paul d’Aragon
INGENIEUR CIVIL

Spécialité: MINES
•

Tél.: Dix tar ITTI 
2335, rue Hamptaa, M«tiédi
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MOELLEUSE par esosOcnosI La Bramkiub Dawes Black Horsb, MontoLu.
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